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Résumé :  

    Le diagnostic permet la rencontre entre une nouvelle culture managériale, celle 

du management par la connaissance, celle du diagnostic en temps réel, celle de la 

prospective et la gestion féconde de l’espace. 

Partant de ces considérations, l’adoption d’une gouvernance appropriée qui 

répond aux exigences du développement touristique tout en impliquant touts les 

acteurs du territoire devient une nécessité primordiale. Dans cet ordre d’idées, la 

gouvernance doit être acquise à travers l’appropriation des outils efficaces pour 

une prise en charge des multiples facettes du développement touristique en Algerie 

a savoir la wilaya d’Oran . 

   L’objet général de notre travail consiste  à  analyser  et caractériser l’effet des 

diagnostics sur la conduite de la gouvernance des potentialités touristique de la 

wilaya d’Oran.  

Mots clés : territoire - gouvernance territoriale - diagnostic touristique – 

potentialités locales, Oran . 

 

Introduction  

      L’Algérie a pris conscience de la nécessité du tourisme  comme système 

produisant lui -mêmes du développement, avec ses multiples effets induits pour le 

fonctionnement, la pérennité et la compétitivité des territoires. 

      Depuis quelques années, les pouvoirs publics multiplient les initiatives afin de 

rattraper le retard pris par l’Algérie dans le domaine du développement 
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touristique. Il s’agit désormais  de contribuer à rassembler des énergies et des 

compétences multiples au service des mutations économiques et sociales, vers un 

rayonnement des territoires. Dans cette perspective, les collectivités locales sont 

amenées à jouer un rôle prépondérant dans l’application du développement, il 

convient de se doter d’outils performants, simples, pertinents et cohérents afin de 

le  favoriser. Le diagnostic est l’outil qui permet d’établir cette représentation juste 

de la collectivité de façon à ce que les engagements et les actions soient pertinents 

avec la réalité locale. Par définition, le diagnostic  est  un dispositif d’analyse qui 

permet de mettre en avant les problématiques et les spécificités économiques, 

spatiales et sociales d’un territoire, et d’évaluer les potentialités et les contraintes, 

les forces et les faiblesses, en identifiant les acteurs avec leurs enjeux, stratégies et 

pratiques.  

A partir de cette définition,  le diagnostic  est considéré comme  un préalable 

indispensable à toute réflexion sur les enjeux de développement et prospection à 

mettre en œuvre sur le territoire, il prend en compte l’état de l’environnement 

actuel (social, économique, et territorial) et ses conséquences, tout en anticipant 

les évolutions futures. 

    Le diagnostic permet ainsi la rencontre entre une nouvelle culture managériale, 

celle du management par la connaissance, celle du diagnostic en temps réel, celle 

de la prospective et la gestion féconde de l’espace. 

Partant d ces considérations, l’adoption d’une gouvernance appropriée qui répond 

aux exigences du développement touristique tout en impliquant touts les acteurs 

du territoire devient une nécessité primordiale. 

    Dans cet ordre d’idées, la gouvernance  doit être acquise à travers 

l’appropriation des outils efficaces pour une prise en charge des multiples facettes 

du développement touristique. 

Cette nouvelle approche d’appréhension se propose de relier la veille et l’action 

publique au service du développement économique et culturel du territoire, avec 

un prolongement du diagnostic vers la prospective touristique . En outre, 

l’imprégnation par cette nouvelle culture impose des préalables en matière de 

gouvernance, en phase avec les chantiers de modernisation du pays. 

    Cette nouvelle approche se repose deux formes de gouvernance. La première 

qui se situe au niveau du pouvoir, elle est basées sur le traitement des différents 
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types du territoire. Quant à la deuxième forme de gouvernance, elle se situe  à 

plusieurs niveaux   en cherchant une meilleure adaptation aux différentes échelles 

territoriales. En effet, une gouvernance des potentialités touristiques pour être 

efficace, doit se baser sur un diagnostic permettant ainsi la mise  en avant des 

problématiques et des spécificités économiques, spatiales et culturel d’un territoire. 

   La gouvernance territoriale est devenue un processus non seulement de 

coordination des acteurs mais aussi d’appropriation des ressources et de 

construction de la territorialité. Dans ce contexte, le territoire ne se réduit pas à un 

simple échelon spatio-administratif, mais s’impose au contraire comme un 

construit social culturel  permanent, un processus de discrimination et de 

construction d’un « dedans » par rapport à un « dehors ». 

    C’est dans ce contexte que s’inscrit la présente communication,  l’objet général 

de notre travail consiste  à  analyser  et caractériser l’effet des diagnostics sur la 

conduite de la gouvernance touristique de la wilaya d’Oran.  

          Pour ce faire nous présentons dans une première partie le cadre théorique 

afférent à la question du diagnostic touristique  ; en suite nous  proposons  

d’effectuer ce diagnostic sur la wialay d’Oran  dans le but de tracer les grands traits  

d’une gouvernance touristique dans un cadre de développement durable . 

 Concepts et méthode du diagnostic Touristique : 

           Dans un monde où la nécessité du développement ne peut plus être ignorée 

et où les collectivités locales sont amenées à jouer un rôle prépondérant dans 

l’application du développement, il convient de se doter d’outils performants, 

simples, pertinents et cohérents afin de le  favoriser. 

           Le diagnostic touristique est l’outil qui permet d’établir cette représentation 

juste de la région de façon à ce que les engagements et les actions soient pertinents 

avec la réalité locale. 

 Le territoire : 

Théoriquement, la notion de territoire renvoie à une triple   

approche (géographique, administrato-institutionnelle et socio-économique). 

 Cette approche définit le territoire en tant qu’espace économique, à la fois 

comme un espace "géographique et homogène", un espace "plan", soumis à un seul 
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centre de décision et un espace "champ de forces" de plusieurs  acteurs (entreprises, 

ménages, collectivités). 

Par ailleurs, le territoire est aussi un système de relations économiques et sociales 

qui contribue à la formation du capital relationnel et/ou social et dont la 

cohérence et l’efficacité des actions de l’ensemble de ses agents économiques 

découlent du degré de bonne gouvernance locale.  

    Dans une économie de plus en plus ouverte, et dans le cadre de la 

mondialisation et l’ouverture croissante des espaces (P. Veltz, 2000), le recours au 

local devient une nécessité dans la mesure où le développement par le bas prend 

un intérêt particulier et répond aux nouvelles exigences de la mondialisation des 

économies qui réduit les pouvoirs du marché liés à la proximité, aiguise la 

concurrence et oriente de plus en plus vers la différenciation par la qualité, les 

délais, la variété et l’innovation. 

 Le diagnostic comme outil de la bonne gouvernance touristique: 

    Le diagnostic est un dispositif d’analyse qui permet de mettre en avant les 

problématiques et les spécificités économiques, spatiales  et culturel d’un 

territoire, et d’évaluer les potentialités et les contraintes, les forces et les 

faiblesses, en identifier les acteurs avec leurs enjeux, stratégies et pratiques. 

L’objectif est de déboucher sur la promotion et la valorisation des territoires en 

partant d’une vision prospective.  

    Dans le contexte territorial, l’importance de la relation entre le diagnostic et 

l’élaboration des stratégies en vue d’actions est soulevée par Rouxel et Rist 

(2000), qui définissent le diagnostic comme un  « état des lieux s’inscrivant dans 

une démarche stratégique de développement du territoire ; le diagnostic n’est pas 

une monographie ou une simple  description soit disant objective d’un territoire, 

il est le référentiel qui prépare le débat concernant un espace habité et doué 

d’une identité, aménagé et supportant des logiques de développement ». En 

résumé, le diagnostic est un préalable nécessaire autant qu’une composante 

déterminante des processus de décision dans le domaine de la gestion et de la 

planification du territoire (Roche et Hodel, 2004). 

Comment réaliser un diagnostic Territorial  touristique?: 



LLee    TToouurriissmmee  eenn  AAllggéérriiee,,  DDiiaaggnnoossttiicc  eett  ppeerrssppeeccttiivvee    ddee  llaa  wwiillaayyaa  dd’’OOrraann..  

 

 
196 

     Les méthodes proposées pour réaliser un diagnostic sont souvent peu précises et 

se résument à « ça dépend du milieu». Mais   de manière générale les étapes 

illustrées dans le schéma sont indispensables pour chaque diagnostic  à savoir : 

  

 

 

 

 

 

 

Source : Géocarrefour vol 80/2/2005 

 Pourquoi un diagnostic territorial ?: 

     L’objectif d’un diagnostic de territoire est de permettre l'appropriation par les 

acteurs de terrain d'une même vision de leur territoire et de son avenir. Donc, il 

doit être participatif et se présenter de manière intégrée et prospective : il s'agit 

d'une vision stratégique et non d'un simple descriptif. 

 Diagnostic touristique  de la wilaya d’Oran : 

Présentation de la wilaya d’Oran: 

    Le territoire sur lequel on va établir le diagnostic est la wilaya d’Oran  Celle-ci 

couvre une superficie de 2.121 km², elle est bordée au nord par la Mer 

Méditerranée, à l'est par la wilaya de Mostaganem, au sud-est par la wilaya de 

Mascara, au sud-ouest par la wilaya de Sidi-Bel-Abbès et à l'ouest par la wilaya 

d'Ain- Témouchent. Elle est située dans la partie ouest du pays et fait partie de la 

région programme Nord Ouest. Elle  y occupe une position stratégique et se 

discrimine nettement des autres Wilayas de la région, au plan paysager, 

potentialités et ressources. 

la carte suivante présente l'importance de la wilaya d'Oran dans la région nord 

ouest . 

 

 

DIAGNOSTIC 

Etape prospectives Adoption 

Figure 1: les étapes du diagnostic 
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Figure: L'importance de la wilaya d'Oran dans la région nord ouest  

    

 

 

 

 

 

 

Source : ANAT 

  Oran est constituée administrativement de 26 communes et de 09 daïras 

subdivisées .la carte suivante présente la wilaya d'Oran avec ces communes. 

Figure   : carte de la wilaya d'Oran 

 
Source : notre construction à partir des données de DPSB 

Le cadre physique:  

La wilaya d’Oran est présentée selon six composantes naturelles, comme suit :  

a- La bordure côtière : On distingue : Les côtes rocheuses s’étalant des monts 

d’Arzew jusqu’à  Mers El Kebir à l’Ouest et du Cap Lindles jusqu’à Cap Sigal, 

limite administrative de la wilaya. Les plages sableuses de la basse plaine de 

Bousfer-les Andalouses et de la baie d’Arzew. 

b - Les collines du Sahel : constituées par : Les monts d’Arzew : Ensemble de 

hautes collines bordant toutes les falaises abruptes allant d’Arzew à Canastel (Est 

d’Oran). Le Murdjadjo et ses prolongements à l’Ouest : son versant septentrional 
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fortement escarpé domine la plaine de Bousfer-les Andalouses avec ses 

prolongements les djebels Djorf et Lindles et à l’Est le djebel Santon. 

c - La basse plaine littoral de Bousfer-Les Andalouses : Ensemble pénéplan 

déclinant vers le Nord, très abrité par les collines sahéliennes disposées en 

amphithéâtre. Un seul cours d’eau important draine cette basse plaine à l’Ouest, 

l’oued Sidi Hammadi près du complexe touristique des Andalouses. 

 d - Le plateau d’Oran-Gdyel : S’étendant sur une vaste superficie, des 

piémonts du Murdjadjo, jusqu’au Sahel d’Arzew. Ce plateau  est marqué par une 

absence de drainage et de nombreuses dépressions plus ou moins salées : la grande 

Sebkha d’Oran  qui marque la limite du Plateau à l’Ouest, la Daya Morsli, le lac 

Télamine, les Salines d’Arzew limite du plateau à l’Est. 

e - La partie orientale de la plaine de la M’leta :   Coincée entre les piémonts 

Sud de Tessala, les côtes aux de la forêt de Moulay Ismail et la bordure immédiate 

de la grande Sebkha. Le relèvement léger du relief aux abords de la sebkha fait que 

plusieurs cours d’eau y ont formé d’importantes dayate (daiet OumEl Rhelaz, 

daiet Sidi M’Hamed, daiet El Bagrat ). 

f - La grande sebkha d’Oran et les salines d’Arzew :  

La grande sebkha d’Oran est une dépression située à 80 m  d’altitude d’une 

étendue dépassant les 30 000 Ha  (près de 1/6 de la surface de la wilaya).  

Les salines d’Arzew s’étendant au pied de la forêt de Moulay Ismail, d’orientation 

similaire à celle d’Oran. 

Le Climat : 

     Le climat de la wilaya  est méditerranéen  classique marqué par une sécheresse 

estivale, des hivers doux, un ciel lumineux et dégagé. Pendant les mois d'été, les 

précipitations deviennent rares voire inexistantes, et le ciel est lumineux et dégagé. 

L'anticyclone subtropical recouvre la région oranaise pendant près de quatre mois. 

En revanche la région est bien arrosée pendant l'hiver. Les faibles précipitations 

(420 mm de pluie) et leur fréquence (72,9 jours par an) sont aussi caractéristiques 

de ce climat. 

Activité Touristiques:  Le territoire de la wilaya d’Oran forme le centre 

principal du pôle touristique d’excellence Nord-Ouest identifié par le SDAT, 

compte tenu du potentiel riche et diversifié dont elle bénéficie par rapport aux 
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autres sites des sept Wilayas de l’Ouest.Grace { sa situation, Oran dispose d’atouts 

dont le balnéaire en est parmi les plus importants : 

- une situation géographique de confluence pouvant constituer une étape vers le 

sud ; 

- une zone balnéaire de prés de 50 km de long avec plus de 23 Plages ; 

- un patrimoine culturel varié et riche avec des sites répertoriés et des spécificités 

singulières ; 

- un patrimoine naturel intéressant même s’il est en voie de dégradation (zones 

humides caps rocheux, îles, forets, criques, baies) ; 

- des infrastructures de liaisons assez développés : aéroport international d’Oran, 

autoroute Est-ouest, des routes express en 2x2, et ports et des ports de plaisance en 

projet ; 

- des infrastructures hôtelières et des capacités d’hébergement en progression 

constante ; 

- un potentiel foncier conséquent dans les ZET ou le long de la côte ; 

- des infrastructures en NTIC qui se développent régulièrement ; 

     Touts ces atouts sont insuffisamment valorisés, pouvant donner une 

opportunité de diversifier ses activités et ses ressources de la wilaya. 

Tout le territoire de la wilaya recèle de sites et de paysages pouvant concourir à la 

consolidation de l’activité touristique ; mais il y a des zones plus désignées que 

d’autres pour développer un tourisme de standard international. 

Le tourisme balnéaire se concentre essentiellement dans la partie Ouest, dite la 

corniche oranaise reconnue { l’échelle nationale. Les infrastructures touristiques se 

développent à Oran essentiellement dans la ville, ce sont de nouveaux hôtels de 

meilleure qualité qui s’érigent (Sheraton, hôtel royal, Phénix et Méridien) est 

organisent leurs espaces respectifs. 

    Les projets en cours et les demandes d’investissement sont nombreux dont le 

projet du village touristique de Madagh, dans la commune d’Ain El Kerma semble 

répondre aux normes d’un tourisme international. 

 

Les sites naturels, historiques et les traditions culturelles : 
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    La wilaya d’Oran recèle de sites naturels et d’un patrimoine de grande valeur, 

témoignages d’une longue. Elle accueille également des manifestations 

évènementielles liées aux traditions culturelles. 

Les composants naturels constituent des repères caractérisant sont nombreux : 

la mer, les côtes sauvages, les caps, les falaises abruptes, les montagnes couvertes de 

forêts, la sebkha et les dayas. 

Chaque composant a ses particularités et offre des avantages et des contraintes : 

- Les golfes d’Oran et d’Arzew, ont permis la réalisation des plus importants ports 

du pays. Toute la zone côtière constitue le domaine de la pêche, de l’aquaculture 

et du tourisme balnéaire, très sollicité en période estivale. Disposant d’un potentiel 

sylvicole, très peu intégré aux besoins récréatifs et de loisirs de la wilaya qui peut 

produire un cadre de vie agréable { travers les microclimats qu’il produit ; 

- Les côtes rocheuses, marquées par des pointes et des caps, témoignent par leurs 

formes et leurs aspects, des effondrements qui leur ont donné naissance. A Oran, 

le piton de Santa Cruz se détache de la masse lourde du Murdjajo, lui conférant 

pittoresque et grandeur ; 

- La cote dunaire qui traverse La commune de Marsat El Hadjadj où les dunes 

stabilisées sont couvertes par une véritable forêt côtière. 

- Les principales dépressions sont des zones de subsidence fermées, Sebkha, Daya 

Morsly, Lac de Télamine, Daya d’Oum El Ghelaz, Salines d’Arzew. 

- Les îles des Habibas, Plane (a Arzew) offrent un atout important pour le 

Tourisme et un abri contre les vents. 

C’est ce potentiel naturel qui crée des conditions exceptionnelles pour le 

tourisme, { condition de protéger ses plages, ses forets et sa biodiversité. 

Les composants patrimoniaux : 

      Oran en tant que ville méditerranéenne a connu une histoire similaire aux 

autres villes du littoral algérien. La direction de la culture en collaboration avec 

l’agence de l’archéologie ont répertorié une liste de sites et monuments historiques 

localisés dans la zone littorale qui ont enrichi le patrimoine culturel et cultuel de la 

ville d’Oran. 

   Cependant certains sites romains se trouvent confrontés aux problèmes des 

extensions urbaines. La majorité des sites romains et monuments historiques se 
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trouve localiser à l’intérieur de l’agglomération d’Oran. Le site romain Portus 

Magnus se trouve à l’intérieur de la zone industrielle d’Arzew. Tous les sites 

romains et les sites historiques nécessitent des études de restauration de protection 

et de valorisation. 

Tableau : liste des sites et monuments historiques 

SITES HISTORIQUES  MONUMENTS HISTORIQUES 

Les sites Numides (berbère) : 

- Foyer Numide à El Ançor (Djerfe El Allia), 

- Foyer Numide { forêt de M’sila. 

les sites phéniciens et romains : 

- Le comptoir phénicien des Andalouses, 

- Le complexe touristique, 

- Portus Magnus, 

- Portus divine. 

les sites myrénides : 

- Le fort de Mers El Kébir, 

- Les donjons rouges, 

- Les grandes murailles de la casbah. 

les sites espagnols : 

- La garnison militaire, 

- Les bains de la reine (dada yoube), 

- Fort de Santa Cruz, 

- Fort de St Grégoire, 

- Fort de St Philipe, 

- Fort de St Andrée, 

- Fort de St Tiaguo, 

- Fort de St Fernando, 

- Fort de Rosa El Ksars, 

- Fort de Lamoune, 

- Fort de Santos, 

- Fort de la Campana. 

les églises : 

- L’église de St Louis, 

- La chapelle de notre dame de salut (Santa Cruz). 

Les mosquées : 

- La mosquée de Bacha, 

- La mosquée de Imam El Houari, 

- La mosquée d’Otmane Bay (place de la perle), 

- La mosquée du Bah Mohamed. 

Les portes : 

- La porte de Canastel, 

- La porte de Santons (Mesa), 

- La porte de manutention (St Bonito), 

- La porte de château neuf, 

- La porte d’Espagne (Tlemcen). 

- La porte de la Casbah, 

- La porte de Caravansérail. 

les palais du Bey : 

- Le palais de Bey Bouchlaghem, 

- Le palais du Bey (château neuf), 

- Le Casbah, 

- La maison Turc de la rue Bassano. 

les sites de l’époque française : 

- Le théâtre régional d’Oran, 

- La mairie, 

- Le conservatoire musical, 

- La cathédrale, 

- Le boulevard front de mer, 

- Le boulevard Malakoff 

Source : Direction de la Culture. 

 

Tableau : Liste des sites classés 

COMMUNE  DESIGNATION  
DATE de 
Classement  

JOURNAL OFFICIEL 

Bethioua  - Reste d’une ville romaine  Liste 1900  N°7 du 23.01.1968 
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Oran 

- Abri Alain 
- Grottes d’El Cuertal 
- Mosquée Mohamed Kébir 
- Mosquée du Pacha 
- Minaret du campement 
- Minaret de la Mosquée du Pacha 

16.06.1952 
23.03.1954 
24.12.1903 
06.08.1952 
liste1900 
29.12.1906 

// 
// 
// 
// 
// 
// 

- Caravansérail 
- Maison du Bey 
- Porte Espagnole du 
château dit (porte 
d’Espagne) 
- Pavillon de la Favorite 
- Mosquée Mohamed El 
Houari 
- Porte de la manutention 
militaire 
- Ecusson espagnole 
sculpté sur l’extérieur du 
mur d’enceinte du 
château neuf 
- Tambour de St José 
- Fontaine de la place 
émirat, 
- Porte du Santon, 
- Porte de Canastel, 
- Porte d’entre château 
neuf 

19.01.1952 
23.02.1954 
29.12.1906 
23.07.1952 
29.12.1906 
26.11.1907 
23.07.1952 
02.01.1952 
// 
06.08.1953 
// 
// 

// 
// 
// 
// 
// 
N°7 23.01.1968 
// 
// 
// 
// 
// 
// 

 

- Posada espagnole 
- Chapelle de Santa Cruz 
- Inscription de la rue du 
vieux château 
- Echauguette d’angle du 
mur d’enceinte du 
château neuf 
- Collection préhistorique 
déposée au musée 
d’Oran appartenant { 
l’état 
- Mosaïque provenant 
d’une maison de 
Bethioua déposé au 
musée d’Oran 
appartenant { l’état 
- Promenade de l’étang 
- Site du Murdjajo 
Cimetière dit <<des 
cholériques>> au ravin 
de Ras El Ain 

23.02.1954 
06.10.1950 
21.10.1952 
23.07.1952 
20.12.1952 
// 
23.07.1952 
06.10.1950 
23.07.1952 

N°7 23.01.1968 
// 
// 
// 
// 
// 
// 
// 
// 

 

Source : Direction de la Culture 

   La richesse évènementielle et particularités culturelles qui persistent encore et se 

présentent dans les grandes manifestations culturelles de niveau régional ou 

national. Le festival du rai, le festival international du cinéma arabe, les 

manifestations culturelles, les expositions organisées en collaboration avec des 
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organismes nationaux et internationaux, sont autant d’occasions pour conserver et 

valoriser la diversité culturelle de la ville. 

Potentiel des ZEST : 

     La zone littorale d’Oran recèle de fortes potentialités touristiques nécessitant 

une préservation et une valorisation. En effet, plusieurs Zones d’Expansion et de 

services Touristiques (ZEST) ont été dégagées dans le cadre de l’étude du schéma 

directeur d’aménagement touristique élaboré par l’ENET, dont huit (08) ZEST 

ont été identifiées avec vocation dominante { travers l’ensemble du territoire de la 

wilaya, localisées le long de la cote oranaise et qui sont : Madagh, Cap Blanc, les 

Andalouses, Cap Falcon, Ain Franine, Kristel, Cap Carbon et Mars El Hadjadj. 

Tableau : Situation des zones d’expansion et services touristiques 

communes  
denomination 
zest 

accessibilite  
superficie 
(ha)  

capacite 
baigneurs 

vocation 
touristique 

zest  
terrains  
constructible 

plage 
   

ain el turck  cap falcon  cw84  335  35  16  

hebergement 
limite 
activite 
journaliere 

el ançor  andalouses  cw84  455  45  15  5 000  
station 
balneaire 

ain el 
kerma  

madagh  cw20a  180  25  2,4  2 400  
station 
balneaire 
et thermalisme 

cap blanc  cr.3  312  30  0,7  700  

tourisme de 
jeune 
structures 
legeres 

 

hassi ben 
okba  

ain franine  
piste a 
partie 
cw75 

87  05  0,5  500  
thermalisme 
structures 
legeres 

gdyel  kristel  cw75  110  15  1,4  1 400  
tourisme 
populaire 

arzew  cap carbon  
en projet 
cw75 

105  05  1,6  1 600  

activite 
journaliere 
capacite 
d’hebergement 
limite 

mars el 
hadjadj  

mars el 
hadjadj 

rn 11 (voie 
express) 

410  40  120  4 000  
station 
balneaire 

total  1994  200  157,6  15 600 
   

Source : Etude d’ENE Sur ces huit (08) ZET,  

    trois (03) ont été déclarées prioritaires ou des études sont en cours de lancement 

: Madagh, Kristel, Ain Franine, Les infrastructures touristiques existantes dans la 

wilaya. Près de 158 hôtels (toutes catégories confondues) existent aujourd’hui dont 

une quinzaine est fermé soit 143 hôtels totalisant 13460 lits et 8285 chambre. 
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La ville d’Oran regroupe 56% des hôtels et presqu’autant pour le nombre de lits. 

Outre l’histoire urbaine, c’est l’importance de la ville d’Oran et son rôle qui 

explique cette suprématie. Son parc hôtelier a doublé en moins de dix ans. 

Tableau 63 : Capacités d’hébergement 

type d’hotels  Nbre d’hotels nombre de chambre nbre de lits 

hotels classes  82  4017  5487 

hotels non classes  76  4268  7953 

total des hotels  158  8285  13460 

Source : Direction du Tourisme 

     Sur l’ensemble des 158 hôtels, 82 sont classés. A Oran, il n’y a que trois hôtels 

cinq étoiles, Les hôtels quatre étoiles sont au nombre de quatre, tandis que les 

hôtels trois étoiles ont connu la plus forte progression soit 9 hôtels. Dans la 

corniche oranaise, ce sont des hôtels  de catégories inférieures à quatre étoiles, des 

pensions familiales ou des bungalows qui dominent. 

      Nombre d’hôtels classés La répartition spatiale des infrastructures hôtelières fait 

ressortir que les anciens établissements sont plutôt urbains tandis que les nouvelles 

réalisations sont balnéaires; Oran constitue une exception à cette tendance car elle 

assiste { l’émergence d’un tourisme d’affaires. Globalement on assiste à un regain 

d’intérêt pour la réalisation des équipements touristiques. Cette évolution positive 

et perceptible, intéresse surtout Oran, Ain et Ain Turck.  

     En conclusion : La wilaya d’Oran dispose de grands atouts pour le 

développement touristique qui reste peu ou sous valorisés. Toutefois les 

opportunités d’investissement doivent s’inscrire dans une vision de préservation de 

l'environnement et des ressources naturelles. 

Le développement touristique exige la réalisation d’un ensemble de travaux en 

infrastructures de base pour les sites identifiés et destinés à accueillir des 

investissements touristiques. Des études sont en cours doivent fixer la nature des 

aménagements et la typologie des activités des infrastructures projetées. 

Conclusion  

    Comme nous l’avons expliqué et démontré, le diagnostic  est un préalable 

indispensable à tout projet de développement. Ce dispositif d’analyse permet de 

mettre en avant les spécificités et les problématiques touristique d’un territoire; 
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afin de définir par la suite un projet de développement claqué sur les priorités 

locales, mis en avant par les acteurs locaux.  

    Le présent article  s’est fixé pour objectif de développer un diagnostic 

touristique, décrivent les potentialités touristiques de la wilaya d’Oran, en vue de 

renforcer son développement . Nous avons fait ressortir les principales 

caractéristiques touristiques pour évaluer les changements qui ont marqué et qui 

marqueront l’évolution de son développement  

     L’examen de l’état des lieux à travers ces indicateurs met en exergue, que La 

wilaya d’Oran recèle des sites naturels et un patrimoine de grande valeur, 

témoignages d’une longue histoire . Elle accueille également des manifestations 

évènementielles liées aux traditions culturelles. Ses composants naturels 

constituent des repères caractérisant sont nombreux : la mer, les côtes sauvages, les 

caps, les iles, les falaises abruptes, les montagnes couvertes de 

forêts, la sebkha et les daias offrent des vues paysagères d’une beauté 

exceptionnelle qui conforte la wilaya dans sa vocation touristique, d'ailleurs , elle 

est la plus importante dans toute la région. Huit zones d'expansion et de services 

touristiques (ZEST) sont identifiées dont 

     celle des Andalouses, la première à bénéficier de réalisation de résidences 

touristiques, d’hôtels et des complexes touristiques; Suivie par la ZEST de Cap 

Falcon ayant fait l’objet d'occupations arrivant { sa saturation. Le potentiel 

identifié est de 157,6 ha de plages ayant une capacité de 15 600 baigneurs, dans des 

sites d’une superficie globale de 1994 ha dont 1369 (70 %) ha se trouvent dans la 

partie orientale. De même qu’une superficie de 200ha est prévue pour la 

construction. La commercialisation d’un tel programme doit se traduire par une 

croissance tant en matière d’emplois et d’équipement que dans la consommation 

qu’il faudrait intégrer dans les besoins de la wilaya (AEP, besoins alimentaires…). 

      Pour l’ensemble, les accès sont aisés { partir des chemins de wilaya qui les 

relient aux routes nationales et la plupart des réseaux sont proches . 

La vocation touristique de la partie Ouest de la wilaya est d’intérêt national et 

elle ouvre droit au tourisme balnéaire de niveau international. 

       Enfin nous avons pu relever plusieurs réalités grâce au diagnostic qu’on a 

établit. Ceci atteste  de l’intérêt de cet outil dans l’élaboration des politiques de 

développement ainsi dans la bonne gouvernance. En effet ; les aménageurs sont 
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appelés à maitriser et utiliser le diagnostic pour une meilleure connaissance du 

territoire en identifiant ses ressources ; ses atouts et ses potentialités  à partir 

desquels ils construisent leurs stratégies. 
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